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conduit à examiner, en particulier, le rôle de la bile dans la di-
ges tion .
Quand on place dans un liquide une bulle d’air ou une goutte-

lette d’un autre liquide et qu’en modifiant la composition du
premier liquide on change la tension superficielle, la bulle ou la
gou ttelette se déforme, se déplace quelquefois et donne ainsi

naissance à des mouvements qui se transforment facilement en

tourbillons. Si la substance étrangère qui produit ces variations se
renouvelle dune façon continue, les mouvements ont une tendance
à se reproduire périodiquement, ce qui i se rattache à plusieurs
faits connus.

La seconde Partie débute par une étude des propriétés capil-
laires de l’albumine, étude qui trouve ensuite son application aux
apparences que l’examen microscopique permet de reconnaître
dans les corps organisés ; les formes qu’affecte le protoplasma des
cellules végétales, les mouvements dont il est animé, les déforma-
tions spontanées de beaucoup d’organismes inférieurs s’expliquent
par les analogies que présentent ces phénomènes avec les obser-
vations consignées dans la première Partie du Mémoire.

CH. RIVIÈRE.

G. QUINCKE. 2014 Ueber die physikalischen Eigenschaften dünner, fester Lamellen
(Propriétés physiques de lamelles solides minces) ; Wied. Ann., t. XXXV,
p. 56I; I888.

L’auteur passe en revue les diverses formes qu’affectent les pel-
licules solides excessivement minces quand elles sont soustraites à
l’adhérence de parois solides. On obtient t ces pellicules, soit en

déposant sur la surface légèrement graissée d’un bain de mercure
une goutte d’une dissolution de gélatine, de colle de poisson ou
de toute autre substance non cristallisable, qu’on laisse ensuite

s’évaporer lentement; soit en détachant, à l’aide de certains arti-

fices, le vernis ou le dépôt métallique qui recouvre une lame de
verre; soit en déterminant sur une goutte liquide ou à la surface
d’une bulle d’air maintenue sous une lame de verre un dépôt de
matière insoluble. Les apparences observées conduisent 11Z. Quincke
à admettre, à la surface des solides comme à la surface des liquides,
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l’existence d’une tension superficielle, et le dernier procédé, en
particulier, lui permet de calculer cette tension pour la surface de
séparation de l’ean ou du mercure et de quelques corps solides.

CH. RIVIÈRE.

E. LOMMEL. 2014 Interferenz durch circulare Doppelbrechung (Interférences
de rayons circulaires); Wied. Ann., t. XXXVI, p. 733; I889.

Lorsqu’on fait tomber un faisceau de lumière rectiligne sur un
prisme de quartz dont le plan bissecteur est perpendiculaire à
l’axe optique et dont la face parallèle à l’axe est dépolie, on observe
de belles bandes d’interférences parallèles aux arêtes, à condition
que le prisme soit au minimum de déviation; ces bandes sont pro-
duites par l’interférence des deux rayons circulaires réfractés par
la première face et réfléchis sur la seconde. Un calcul difficile à
résumer, et pour lequel nous renvoyons au Mémoire original, donne
les résultats suivants.

L’intensité du faisceau

u estune constante, n~, ~2~~ les indices de réfraction des deux rayons
circulaires, z le chemin parcouru par ces rayons de la première
face du prisme à la seconde, et w l’angle du plan de polarisation
avec la section principale.

Les bandes sont brillantes ou obscures suivant que

ou j~2~; quand § varie de ~, les bandes brillantes deviennent obs-~ a

cures et inversement. ,

La largeur des bandes ( = _~’ /1 peut facilement être mesurée~ ’ 

7 -- 72

sur la face dépolie.
Pour trouver la largeur correspondant aux différentes raies,

on fait tomber un spectre solaire sur un écran percé d’une fente,
on ramène au parallélisme le faisceau que l’on veut étudier et on
le reçoit sur le prisme du quartz.


